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 Niché dans le Deendayal Park, dans la petite ville de Bara, Rajasthan, se tient aujourd’hui 
un meeting d’adivasis (tribaux). Rassemblant 3000 personnes, principalement des adivasis Sahariya, 
il est question du manque de terres, de chômage et de famine. Le résultat semble prévisible. Les 
leaders Sahariya vont se tenir debout et défendre leur cause. Le District Collector (représentant de 
l’Etat dans le district), ou l’un de ses associés, va venir,  recevoir la pile de demandes du groupe et 
retourner chez lui. Tout va se passer comme d’habitude, et les Sahariya vont continuer à vivre dans 
la pénurie et s’éteindre lentement. Les terres vont être données à des spéculateurs, à des industries 
ou à des parcs nationaux en expansion, et rien ne va changer. Quoique… 
 

 Les Sahariya expriment une grande colère par rapport à leur situation. Une colère que les 
femmes viennent dire sur l’estrade, et qui naît de leur expulsion et des promesses non tenues d’attri-
bution de titres de propriété. Lakshmibai, d’un village des environs, fait mention du temps passé à 
attendre que le gouvernement agisse et donne aux familles des titres de propriété, pour finalement 
s’apercevoir que ces terres sont données à d’autres. Ils vivent dans des taudis ruraux, sans terre, sans 
véritable logement, sans eau ni électricité, et parviennent difficilement à faire accepter leurs enfants 
dans les écoles. Tout ceci est arrivé suite à leur expulsion de leurs habitats traditionnels dans la fo-
rêt. 
 

 Le groupe de Sahariya à Bara n’est pas le seul groupe représenté ici au Deendayal Park. En 
fait, les 8OO OOO Sahariya qui vivent dans la ceinture allant du Sud du Rajasthan en passant par 
Chambal jusqu’au Bundelkhand, et couvrant une part du Madhya Pradesh et de l’Uttar Pradesh, 
sont présents ici, tous plus ou moins dans la même situation. 
 

 Rajagopal nous donne un indice de ce à quoi les Sahariya font face : « d’un côté, il y a d’im-
portantes mafias qui s’accaparent la terre, pendant que de l’autre, beaucoup de roupies versées au 
nom du développement des adivasis sont détournées par les sakari kamacharis et autres officiels. » Il 
y a parfois des exceptions, comme dans le cas du Tehsildar of Karahal, qui a récemment donné 97 
lots de terre et 2 000 000 roupies pour le développement, mais c’est une goutte d’eau dans la mer. Il 
y a fondamentalement une non mise en œuvre du Forest Rights Act et du PESA. Rajagopal fait 
aussi savoir que le projet de loi sur la sécurité alimentaire est hors du sujet dans une région où les 
magasins à prix équitables ne fonctionnent pas, et où des centaines de personnes meurent de faim 
chaque année. 
 

Face à cette situation dramatique, Ekta Parishad a 
planifié avec les leaders Sahariya une action de 
grande ampleur au sujet de la terre et des ressour-
ces, qui débutera en janvier 2011 dans la ville de 
Shivpuri, et durera un an. En concertation avec les 
jeunes leaders, les médias et les leaders locaux, ce  
sera l’une des nombreuses actions menées jusqu’à 
la Marche Jan Satyaraha, pendant laquelle 100 000 
personnes vont marcher pour l’accès à la terre des 
adivasis, de Delhi jusqu’à Gwalior, en octobre 
2012. « Nous ne pouvons pas attendre plus long-
temps », dit un vieil adivasi émacié, retournant 
dans son village après le meeting de Deendayal. 

 

Jill Carr-Harris 

Van Yatra : face à la situation des adivasis Sahariya, une 

action de grande ampleur planifiée pour 2011 
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Jour 1 - Jhansi, Patha  
 

A Jhansi, la Yatra a commencé en présence de Pradeep Jain, Ministre de l’Etat pour le Développement Rural, de penseurs 
gandhiens, de leaders et activistes d’Ekta Parishad de différents Etats du pays, de jeunes participants au National Youth Pro-
ject, et de visiteurs étrangers. La première destination de la Yatra était Bhadra, dans le bloc de Jhansi. Des résidents des villa-
ges voisins sont venus participer au rassemblement.  
Ram Gopal Bhai, un coordinateur du block, a fait une brève présentation de l’histoire du travail dans cette zone. Rakesh 
Dixit Bhai a initié le travail dans la région et développé les capacités de la communauté à se battre pour ses droits et s’intégrer 
à la société. Aujourd’hui, 50 leaders de la communauté appartenant à la tribu Sahariya se présentent aux élections des diffé-
rents gouvernements locaux, et les gens attribuent ce changement au travail de Rakesh Bhai. Cet historique a été suivi par des 
chants et des discours de différents leaders. 
L’un des problèmes majeur des Sahariya de Jhansi est qu’ils sont classés dans les castes par le gouvernement de l’Uttar Pra-
desh, alors qu’ils veulent être classés dans les communautés tribales.  

 
 

Jour 2 - Datia 
 

A Datia, la Yatra a été accueilli dans la ville par des officiers de police et le mukhiya (leader) du 
village. Il y eut une petite marche jusqu’au pandal où avait lieu le meeting public. Des gens 
sont venus des 20 villages voisins et de 20 villages de la zone de Basaii. Dans ce meeting aussi, 
les gens ont parlé du problème de l’identité des Sahariya : ils sont considérés comme des dalits 
(intouchables), alors qu’ils sont des tribaux. Les gens ont également soulevé des problèmes liés 
à la vie urbaine, comme la difficulté d’obtenir leurs cartes de rationnement. Toutefois, leur 
principal problème est la privation de leur terre et de leurs moyens de subsistance, vivant dans 
la peur constante des puissantes élites, et dans l’incapacité de participer à la formation d’un 
mouvement social. Le discours de Rajaji était axé sur l’importance de la terre et de son intérêt 
pour réduire la pauvreté, l’importance des organisations communautaires et du mouvement 
populaire.  
Un autre meeting a ensuite réuni des résidents de Basaii, au cours duquel ils ont analysé leurs 
problèmes et mis au point un plan d’action pour les résoudre et renforcer l’organisation de 
leur communauté. La Yatra a aussi visité une école tribale gérée par des femmes. Yatish Bhai a 
promis de soutenir leur travail.  
 

 
Jour 3 - Debarah, Maharajpur 
  

La journée a commencé par un briefing de Rajaji sur la situation de la communauté Gypsy vivant en face du Home Guards, 
favorisant une analyse de groupe pour développer un plan d’action qui les aidera à renforcer l’organisation de leur commu-
nauté et trouver des solutions aux problèmes auxquels ils font face.  
A Dabra, dans le district de Gwalior, la caravane a été accueillie par Smt. Imarti Devi et Shri. Mohan Singh, respectivement 
membre local de l’assemblée législative et Président du bloc, tous deux du parti du Congrès. Un certain nombre de partici-
pants au rassemblement public étaient des villageois déplacés par une usine de sucre.  
Dans la soirée, la caravane a rendu visite aux gens du village de Maharajpur. Pendant Janadesh 2007, deux jeunes leaders de 
ce village sont morts dans l’accident de voiture du 19 octobre. Mais lors du meeting, il était évident que les gens étaient impli-
qués dans Ekta Parishad, et très enthousiastes pour Jan Satyagraha - 2012.  

Qu’est-ce que la Van Adikar Sankalp Yatra ? 
 

En hindi, « yatra » signifie marche. La Van Adikar Sankalp Yatra s’est déroulée le long de la Sahariya « tribal belt » (region tribale) de Jhan-
si, dans l’Uttar Pradesh, à Baran, dans le Rajasthan, en passant par le Madhya Pradesh, du 2 au 12 octobre 2010.  
Les Sahariya sont une communauté tribale de la forêt, vivant et tirant leurs moyens de subsistance de la forêt. Dans la tribal belt, la créa-
tion de parcs nationaux et l’implantation d’industries ont conduit les Sahariya à être déplacés, sans compensation et sans avoir nulle part 
où aller. 
Les objectifs de la yatra d’Ekta Parishad étaient d’aller à la rencontre des Sahariya, d’entendre et comprendre leurs problèmes, et d’agir 
avec eux pour trouver des solutions : meetings, marches, collecte de leurs plaintes à adresser aux officiels. C’était également une occasion 
de les inviter à participer à la Marche Jan Satyagraha – 2012, pour faire entendre leur voix au gouvernement fédéral.  
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Jour 4 - Bhitawar 
 

Bhitawar semble avoir un fort soutien des politiciens locaux et des élites. Un avocat du 
nom de Shri Ramesh Chand Dubey, plus connu sous le nom de « Daddy », se bat 
pour les adivasis. Le nombre de participants était plus élevé ici. 
Les gens du village de Shampur, près de Bhitawar, occupent un terrain du gouverne-
ment et mènent un procès contre un officier militaire à la retraite. Ceci ne pourrait pas 
arriver sans une solide organisation de la communauté. L’histoire des gens de Sham-
pur nous montre aussi que les enseignements des rassemblements publics ne sont ja-
mais complètement sus, compris ou prévus. En 2002, le mukhiya de Shampur est ve-
nu à un rassemblement d’Ekta Parishad, et quand il a appris que cela avait un rapport 
avec la terre, il a voulu en savoir plus. On lui a demandé de se joindre au prochain 
rassemblement à Morena.  
 

 
Jour 5 - Morena 
  

A Morena, le Mukiya a eu plus d’informations, et a compris qu’Ekta Parishad n’allait pas donner des terres aux gens, mais les 
soutenir s’ils occupaient un terrain inutilisé du gouvernement et avaient des ennuis. Les 27 familles qui se sont installées à 
Shampur souffraient entre les mains de gros bras, et ont décidé de chercher un autre lieu où s’installer. Ils ont rencontré des 
oppositions et ont reçu un soutien considérable d’Ekta Parishad. Il est connu que dans cette zone, certains Gujars ont acca-
paré des terres aux adivasis.  
Etant proche de Gwalior, Morena suscite un plus grand intérêt de la part des ONG et des médias. Les ONG ont pressé Raja-
ji de passer plus de temps dans le district. Dans les précédents rassemblements, il y avait de bons orateurs adivasis, alors qu’ici 
les speechs des leaders des villages semblent manquer d’énergie. Les gens n’évoquent pas les problèmes d’accès à la terre avec 
autant de passion. Selon Rajaji, c’est en raison de la présence de nombreux dalits dans la foule. La nature de la politique dalit 
fait qu’ils sont incapables d’aller au-delà des objectifs de l’aide gouvernementale. Le meeting du soir avec les jeunes à Gwalior 
était cependant intéressant. Bien qu’il s’agissait de jeunes urbains, ils semblaient enthousiastes à travailler avec Ekta Parishad. 
 
 

 
Jour 6 -Vijaypur, Khallai 
 

Vijaypur se situe dans le district de Sheopur. Il y avait un Panchayat des Sahariya adivasis à 
Khallai, où 1200 personnes étaient attendues, dont Shri Narendra Singh Tomar, le membre 
du Parlement local, et le président de l’association des habitants des forêts du Madhya Pra-
desh, Babulal Mevra. Les problèmes étaient similaires à ceux des autres zones, comme l’acca-
parement des terres. 

 
Jour 7 - Shivpuri 
 

Ce jour-là, la yatra a commencé par l’inauguration d’une station de radio commu-
nautaire à Shivpuri. La radio est financée par l’Unicef pour soutenir leurs campa-
gnes sanitaires, mais elle fournit aussi un moyen aux adivasis Sahariya de communi-
quer entre eux. La plupart des villages n’ayant pas ni électricité, ni téléphones mo-
biles, les radios à piles sont les seuls moyens de communication. Plusieurs centai-
nes de personnes, dont le collecteur local (agent de l’Etat qui reçoit les plaintes des 
habitants), étaient présentes. 
Ekta Parishad a donné une conférence de presse pour les journalistes locaux dans 
l’après-midi, et Rajaji a été frappé par leur volonté de soutenir la yatra et ses objec-
tifs pour les Sahariya. La presse a noté l’extension de la présence et du travail des 
mafias locales pour avoir le pouvoir sur les terres. Les journalistes ont promis de 
soutenir Ekta Parishad, et dans les jours suivant, plusieurs histoires sont parues 
dans les journaux locaux. 
Dans la soirée, les trois jeeps d’Ekta Parishad se sont rendues dans un village adivasi. Les habitants de ce villages ont été ex-
pulsé de leur terre dans le parc national il y a 15 ans, et tous leurs papiers leurs ont été pris. Depuis, les 50 familles vivent sur 
un petit lopin de terre et travaillent comme agriculteurs. Maintenant, la mafia locale fait pression sur eux pour qu’ils s’en ail-
lent.  
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Jour 8 - Shivpuri 
 

Avant la marche du matin, un autre meeting a lieu avec les leaders de la yatra et des journalistes. En raison du soutien et de la 
nécessité, il est décidé qu’un dharna (sit-in) commencera fin janvier pour une durée indéterminée. 
Environ 4000 personnes ont participé à la marche du mela ground jusqu’au Tatia Tope park. Le soutien local était évident. 
Le meeting public était organisé par Ramprakash Bhai, qui travaille dans la 
région depuis de longues années. Il y a d’abord eu une présentation d’Ekta 
Mahila Manch, suivi d’un discours de Jill Carr-Harris. Dans son allocution, 
Rajaji a souligné la situation désespérée des Sahariya, même si plusieurs 
améliorations concrètes ont été noté : 200 bigha de terres adivasis ont été 
prises par des Sardars, mais la situation a été rétabli par l’intervention d’Ekta 
Parishad, le Teseldar a annoncé qu’il avait donné des titres de propriété à 97 
familles et 200 000 000 de roupies pour soutenir le développement. Trois 
hommes avec des plâtres et des ecchymoses sont venus raconter comment 
ils ont été frappés par un officier de la police locale quand ils sont allés dans 
la forêt ; l’officier a été renvoyé. Un entrepreneur local est ensuite arrivé 
avec des paquets de nourritures pour les 4000 participants. 

 

 
Jour 9 - Sessipura, Sheopur 
 

Dans la matinée, la yatra a visité le village de Sessipuri, et était présente pour l’inauguration d’un nouveau château d’eau finan-
cé par l’Unicef. Beaucoup d’améliorations ont été noté dans le village en termes d’installations sanitaires. La yatra a également 
visité l’école du village et la banque de grains, deux projets soutenus par Ekta Parishad. 
Dans l’après-midi, la yatra est arrivée au rassemblement à Sheopur. Plusieurs milliers de personnes étaient présentes, dont 
beaucoup d’officiels locaux. Il y avait une forte expression de colère et de frustration face à l’extension des accaparements de 
terres dans la zone. 
Le soir, la yatra a visité l’ashram de Pathakji, un disciple gandhien de Jayprakash Narayan, qui a travaillé avec les Sahariya 
presque toute sa vie. Il a approuvé sans réserve le travail de Rajagopal. 
La yatra est arrivée à Shahabad dans la soirée. Sur la route menant à l’Etat du Rajasthan, elle a plusieurs fois rencontré des 
foules qui l’attendaient sur le bord de la route, et il y eut plusieurs discours. 

 
 
Jour 10 - Shahabad, Fatehpur 
 

Le matin, la yatra est allée à un petit rassemblement à Kishan Ganj - Sahariya Maha Panchayat. Après les discours et la prépa-
ration, la marche, de 8 km, a commencé. Les 400 marcheurs ont emprunté la route nationale. Pendant le trajet on pouvait 
voir de nombreux slogans d’Ekta Parishad peints sur les ponts. La marche s’est arrêtée plusieurs fois en cours de route, et est 
arrivée dans le village de Fatehpur dans l’obscurité du soir. Les marcheurs ont été rejoints par beaucoup d’autres personnes, 
et les chants et discours ont clôturé la journée.  
 

 
 

Jour 11 - Fatehpur, Baran 
 

La marche a commencé tôt dans la matinée, sur la route nationale en direction de Ba-
ran. La yatra est saluée par de nombreuses personnes sur la route, et, dans la ville de 
Baran, au marché central, eut lieu un meeting rassemblant plus de 1000 Sahariya. Il y a 
eu une représentation d’Ekta Kala Manch et beaucoup de discours de leaders locaux. 
Lakshmibai, d’un village voisin, a parlé du  temps passé à attendre que le gouvernement 
agisse et donne des titres de propriété aux familles, pour finalement se rendre compte 
que leurs terrains étaient attribués à d’autres. 
Après le rassemblement, Rajaji a rendu visite au collecteur du district, qui est d’accord 

pour établir 20 camps près de Baran pour résoudre les problèmes d’accès à la terre. 
La presse locale était présente à la conférence de presse clôturant la yatra, et à appris avec beaucoup d’intérêt l’aandolan pré-
vue en janvier. Il y a eu un bon échange d’information sur le déroulement de la yatra et ses objectifs. 

 

Ravi Badri, Jill Carr-Harris, Paul Schwartzentruber 
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Let us rise ! 
 

Salut ! 
Ici Max! Un français de tout juste 21 ans. Je termine un séjour de 4 mois en Inde au cours duquel j’ai effectué un stage au sein 
d’Ekta Parishad. Avant de rentrer en France, je souhaite témoigner de cette expérience. 
 
Venu dans le sud de l'Inde dans le cadre d'un stage organisé par l'association française Solidarité, avec Camille, ma co-
équipière et compatriote, nous avons pris part à divers projets portés conjointement par Ekta Parishad et son partenaire fran-
çais. Nous avons participé aux programmes du CESCI Organics, une unité de transformation de produits agricoles dans le 
district de Nagapatinam, la région la plus touchée par le tsunami de 2005. Ensuite nous avons pu suivre le travail de P.R Raja 
de l'organisation ARUDECS, et de ses amis Tanarajan et Maryrajan de l'organisation PEAL de Madurai, qui travaillent auprès 
des populations Adivasis.  Deux expériences bien différentes mais qui pour moi auront été très enrichissantes. 
 
Mais la découverte des actions et des valeurs que porte Ekta Parishad, autour de la formation, de la conscientisation et de la 
mobilisation, ne s'est faite que dernièrement. Je voudrais témoigner du mouvement populaire auquel j’ai eu l’immense hon-
neur d’assister et qui fut pour moi une véritable révélation. Cet évènement marque ma mémoire d’une empreinte indélébile. 
  
Du 02 au 10 octobre avait lieu une yatra (marche) dans le Madhya Pradesh. J'ai eu le bonheur d'accompagner les activistes 
d'Ekta Parishad durant plusieurs jours. Le choc a été pour moi de découvrir la foule présente, les hommes, les femmes, les 
enfants qui attendent impatiemment l'arrivée de Rajagopal et de l'équipe d’Ekta Parishad. La chaleur et la sincérité de l'accueil 
m'ont particulièrement ému.  
 
Après ce moment poignant, le cortège démarre enfin. Sur les chemins qui mènent aux villages, sur les routes bitumées des 
villes, la foule scande les slogans du mouvement. J’assiste alors à des grands moments de joie collective et de fraternité. Les 
plus bouillonnants des activistes animent le cortège. Les microphones n'ont pas leur place ici, l'énergie et la passion suffi-
sent pour reprendre en chœur les chants, les slogans: ''Ekta Parishad Zindabad!'', "Zindabad, Zindabad!'' ( longue vie) 
  
Un rassemblement d’Ekta Parishad c'est plein de joie et beau comme une fête. Mais ne nous y trompons pas, c'est avant tout 
un combat. Un combat d’hommes et de femmes, une lutte pour la dignité. Les revendications de ces populations restent ce-
pendant très modestes. Ils ne réclament que peu de chose, ils veulent simplement être entendus pour que leurs droits soient 
respectés. Le droit d'avoir une terre, une terre à cultiver pour se nourrir. Une terre pour vivre tout simplement.  
 
Je tiens à saluer le travail et l'engagement de l'équipe d'Ekta Parishad. Je remercie Camille avec qui j'ai vécu ces trois mois et 
qui m'a ouvert les yeux sur beaucoup de choses sur ce pays. Je garderais l'image de ces gens qui viennent réclamer leurs droits 
avec beaucoup de dignité et sans violence, chose remarquable quand les injustices sont toujours plus grandes.  
Sur la route qui me conduit a Chennai pour reprendre l'avion je repense à ces moments là et c'est avec un petit pincement au 
cœur que je quitte toutes les personnes rencontrées ici et qui se battent pour que d'autres puissent vivre dignement. 
 

  
Par la fenêtre du train je peux voir les rizières, d'un vert intense 

Vert comme la vie 
Vert comme les couleurs d'Ekta Parishad  

Alors pour Jansatyagra 2012 je souhaite voir fleurir des milliers de petits drapeaux jusqu'a New Delhi  
Des drapeaux vert, 
Vert comme la vie  

Vert couleur de l'espoir! 
Vert comme la rage de vivre debout, 

 
« Les grands ne sont grands que parce que nous sommes à genoux : levons nous! » (Jim Larkin) 

Maximilien Sauze 

Max, un volontaire sur la yatra 
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Des questions ou 

commentaires sur la 

newsletter ? 
 

Contactez Altaï à 

jansatyagraha2012 

@gmail.com 

Ekta parishad 

International Coordination 

Gandhi Bhawan 

Shyamla Hills 

Bhopal, Madhya Pradesh 462002 

Phone: 07554223821 - 07552661800  

email : jansatyagraha2012@gmail.com 

www.ektaparishad.com 

« Well being of the last for the well  

being of all » 

En Bref... 

En un seul clic ! 
 

Après le nouveau site web, un nouveau 

blog sur Ekta Parishad est en ligne ! Un 

blog d’Ekta groupe de Genève, bien conçu 

et plein d’informations en français, nous 

vous invitons à le consulter : 

http://ekta-geneve.blogspot.com  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Date Evènement Lieu 

11, 12, 13 
nov. 

Camp de jeunes Orissa 

15 to 19 
nov. 

Camp de jeunes & 
Padyatra (marche) 

Chhattisgarh 

21, 22, 23 
nov. 

Camp de jeunes Jharkhand 

25 to 29 
nov. 

Festival de théâtre Katni (MP) 

Vous êtes en Inde en Novembre,  
et vous souhaitez rejoindre un évènement 

d’Ekta Parishad 

La directrice exécutive de Christian Aid visite  
Ekta Parishad au Chhattisgarh  

 
 La directrice exécutive de Christian Aid International, 
Mme Minghella, a visité Ekta Parishad au cours de sa première 
visite en Inde, le 27 août. Elle a rencontré les adivasis Baigas, dans 
le Maikaal Hill Range, district de Kawardha, au Chhattisgarh, et a 
participé à une réunion publique dans le village de Bavapathera. 
Dans ce village, 24 familles ont reçu des titres de propriété après 
une longue lutte. La majorité d’entre elles ont été expulsé des Mai-
kaal Hills au début des années 80, et ont fait face à des accusations 
d’infractions enregistrées par le Département des Forêts.  
 

En 2003, les villageois ont contacté Ekta Parishad, et décidé de 
continuer leur lutte. Avec le soutien d’Ekta Parishad, ils ont oc-
cupé des terres pour les cultiver, construit des maisons, obtenu des 
pompes à eau, et mis en place une école. Le Forest Rights Act a 
été un résultat significatif de Janadesh 2007, quand 15 familles du 
village ont reçu des titres de propriété pour faire de l’agriculture. 
Aujourd’hui, tous se préparent pour la Marche Jan Satyagraha 
2012. Ils sont toujours prêts à aider les autres communautés Baiga 
dans leur campagne pour le droit à la terre.  
 

Avant cela, Mme Minghella et 
Mme Sameda, en charge des pro-
grammes de Christian Aid – India, 
se sont rendues sur le campus 
d’Ekta Parishad et ont rencontré 
les membres du bureau et les lea-
ders. Elles ont visité des program-
mes économiques comme le centre 

de tissage, l’imprimerie, la rizerie, l’unité d’extraction d’huile, et 
l’unité de production de khadi, qui fournissent aux communautés 
l’opportunité d’avoir des activités entrepreneuriales. Mme Ming-
hella a également rencontré des femmes du village de Bilari, qui 
ont réussi à obtenir 15 acres de terres fertiles et ont commencé à la 
cultiver collectivement. 
 

Impressionnées par le processus de construction du leadership et 
l’esprit de communauté qui sont constamment présents dans le 
mouvement pour la terre, Mme Minghella et Mme Sameda ont 
exprimé leurs meilleurs vœux pour la Marche Jan Satyagraha – 
2012. 

Des questions sur Ekta 

Parishad ? 

 
Contactez-nous à 

info@ektaparishad.com 

mailto:jansatyagraha2012@gmail.com
mailto:jansatyagraha2012@gmail.com
http://ekta-geneve.blogspot.com/

